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Les  frères  MONTAIN  avaient  pour  parents,  Jean-Louis  MONTAIN,  marchand  et  Victoire
CAILLAT, mariés à Saint-Nizier de Lyon le 25 avril 1775.

L’aîné Jean-François-Frédéric, né le 2 mai 1778, d’abord receveur général des Basses-Alpes, il
reprit ses études à la faculté de médecine de Montpellier après la Révolution. Il exerça comme
médecin titulaire à l’Hôtel-Dieu de Lyon à partir de 1809. Compromis dans les troubles poli-
tiques de 1815, arrêté le 20 janvier 1816, on le condamna abusivement à 5 ans de prison et 2 000
francs d’amende. Pendant son transfert à Paris son frère se substitua à lui. Ainsi il put s’exiler en
Belgique où il exerça sa profession. Fort heureusement, Louis XVIII libéra promptement ce sym-
pathique frère de substitution prénommé Gilbert. Né à Lyon le 20 décembre 1780, ce dernier fut
d’abord chirurgien en chef de la Charité, et ensuite professeur à l’École de médecine. En 1817, il
se maria le 10 septembre, et le 7 décembre acquit du Dr BRUN, moyennant 16 000 francs, le

château de Champollon et une vigne située au Gorget. Il décéda à son domicile de Lyon 2e, le 18
juin 1853.
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